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PRIX DU PAIN 
•ÉHVJUDB <ÉJLM AUX •ouvAMomtê 

fctrit o» ataVues. 
Composé de deux t ien de blé blanxé 

- »t un tiei* da blé roux ou manaux 
Le pain d'un kilogramme et demi est 

taxé, par kilogramme, à. . . . . . 36.»» 
PAIN S B OXOXIÉMB QUALITÉ 

Le pain d'un kilogramme et demi est 
taxé, par kilogramme, à 41.» 

P A » SLAJ4C. 
Composé comme le précédent avec 
extraction de 25 pour 100 de son, 

remplacé par la même quantité de 
fleur. 

Le pain d'un kilogramme et demi est 
taxé, par kilogramme, à 46.»» 

« A i » U P L X U » OIT PAIW FRANÇAIS . 
Composé defleur de première qualité 
Le pain de 125 grammes est taxé à, 
Lés deux pains, à . 

"" Les quatre pains, à 
Les 1 « $ | n i 

6.87S 
11.71 
27 . SO 

. 85.»» 
hôtel de la Mairie de Roubaix, 

• t • 

• *i* « liai Ï8747ftibliéle 20 Mal ÏBU. 
•* Le Maire de Roubaix, C. DXSCAT. 

:-* CHEMIN DE FER P U NORD 
ATIS A U PUBLIC. 

Modifications apportées au service des 
trains de voyageurs, à partir du \°r 

juin 1874. 
A. partir du lundi 1er juiu l'itinéraire des 

iiaaua N— 1»4 et-187 sera légèrement mo-
d**é d*n» le parcours de Lille à Haae-
bmttck. 

La nouvelle marche de ces trains est 
ainsi fixée; 

TRAIN N° 1 8 4 . 
fiazebrouck, départ, l t 58matin.— Stra-

ràeie, aaitii lu» fitillaul. rnifM Vi— Siena— 
^erçk, midi 31 — Armentières, midi 43 — 
Ifrehgljsa, midi 5 ? - — LUie, arrivée, 1 

r»AiN a» 187. 
Lille, départ 1 15 soir. — Pérenchies, 

\M — Aimantiàras, 1 47 — Steenwerek, 
S» »» -sr Baillaul, l 09 — Slrazééle, 2 22.— 
r|«!^bttwck^ nrtltêt; Z 33 soir. 

. ,.•*/*• • — : — . . •>• »- J g ? ~~ 
*\mmmmÊOs\*> d e * ea^fwalats d e f e r s u 

W o r d - E s t . 
L ï e N E DB BOULOGNE A SAINT-OMBR 

m i f É M I M DOS TRAHIS 
i partis du jour de la mise en eapltntatien 
'Boèk*0de;4é|>art, » 18, 3 51 matin, 5 19 

ndjr.—Pont-de Brique», 5 2 | , 9 05 mal. , 
5%l sou,. — 9»mV, S 47T9 "25 mat., 5 

tft- 0*sfr*r, 6 05, 9 45 mat., 6-» 
7 - %tlfBghem, 6 19, 10 01 o n t . , 6 
M — Nielles»6 32, lu U mtt . , 6 27 

„. — Lumbre», a 42, 16 44 mat., 6 37 
# ' ! • i ï s 2 W ! § . i J ? , - f o n mat 6 5 0 
sair. — ATÏJÛSB, «fcfrîe, 7 04, 10 46 mat . 
7» ârifr r àlptri, 7 6?, 10 S i mai. ,7 05 
soir. — «t-Qmer, ârrtr., 7 16 lO ris mai., 

35* «fa. 
Cor¥ièpo*ianCêS. — Si-Omér, dép. 7 j * . 

1 | <tf maL, 7 28. eoir.— Hazebfouck. arriy. 
9 tè, k îà mat . , 9 36 soir. — Lille, dé> 

6 45, m a U 1 2ii 6 ia soir.- — Hxza-
,uck, d é p I T 19 mat., I 55, 8 15 seir. 
8t-Omer, »>r., S 47 mai . , 3 27, 8 47 

_ départ, S »» met., i 07, 8 67 
Arques, arrivée, 9 04 mat., 4 16, 

wizsmesTaèp.' 9 »8 mat., '4 31,' 9 2i soir. 
— Lumbcaa, d a l mat., 4 46, 9 36 s. — 
Nielles, 9 47 mat., 5 01, 9 51 soir. — 
Lottinghem, 10 02 mat., 5 16, 10 06 soir. 
— Dos vies, 10 14 mat., 5 28, 10 18 s.* — 
Samftr, 10 27 mit . , & 41, 10 31 s. Poat-
ds-Briques, 10 45 mat., 0 59, tO 49 s. 
Boulogne, arrivée, 10 55 mat., 6 09, 10,59 

• r - i— M 1 1 

Faits Divers 
— On Ht dans l'Impartial de Boulogne-

sujr-ater: 
4 Le sinistre maritine que l'on redoutait 

depuis quelque temps n'est que trop cer
tain aujourd'hui.Le bateau de pèche Albert-
Vietor, n" 1,196, du port de Boulogne, a 

péri corps et biens avec les dix-huit hommes 

dent dans noire port, laisse sans ro 
aucunes sept veuves, vingt-trois ' ac\ 
et quatre vieilles mères ou grand'mères sou
tenues par leurs Mis, en tout trente-trois 
personnes. Un comité s'est formé, eh vu* dé 
recueillir des souscriptions peur ces mal
heureuses familles, sous la présidence de M. 
Guret, commissaire de l'inscription mariti
me. » 

— Un mots d'héroïsme. — Dans une des 
plus riches mines d'anthracite de l 'Eut de 
New-York, la surveillance de la machine 
qui sert à l'ascension et à la descente des 
ouvriers est confiée à un Irlandais, d'une 
intelligence fort commune. Le câble, très 
gros et d'an poids nécessairement élevé, 
passe à travers une toiture en planches qui 
sert d'abri à cet homme. Un matin, comme 
il fumait paisiblement sa pipe, la main ap
puyée sur le levier, l'esprit peut être préo -
cupé de son dîner, et dans tous les cas fort 
éloigné d'un acte de dévouement à accom
plir, le wagon qui montait, chargé de 
minerai, se brisa à l'une dés extrémités du 
câble, et son contenu tomba en fragments 
au fond du puits ; il comprit que le câble, 
délivré de son poids, allait remonter rapi
dement et mettre en pièces le fragile abri 
sous lequel il se trouvait, et qu'il éUit perdu 
s'il ne s'échappait à la bâte. Mais s'il retire 
sa main du levier, le wagon chargé d'ou
vriers qui descendent se précipite inévita
blement dans l'abtme ; il n'avait que peu 
de secondes à réfléchit' sur le sort des ou
vriers et sur le sien, et prendre un parti. Il 
y avait un enfant sur le derrière de cette 
toiture ; l'homme lui fait un signe de tête 
de vite s'éloigner, puis il emploie toutes ses 
forces à maintenir le levier ; alors le câble 
qui était libre remonté et, portant contre les 
parois, s'accroche à quelque proéminence. 
En moins de temps qu il n en faut pour une 
respiration, le wagon descendait, et les 
ouvriers se trouvaient au fond du puits, et 
le câble, un moment arrêté, brisait la toi
ture, U. réduisit an pièces, juste quand le 
brava ouvrier s'élançait comme un éclair de 
son abri. Par une de ces incidences qu'on 
appelle fortuites et qui sont providentielle»* 
tous étaient sauvés. 

Ou admira le soldat qui se fait tu*r pour 
sauter une ayant-garde. 

Ou cite le trait du chevalier d'Assas et de 
tant d'autres héros qui l'ont imité. Mais 
que dise de cet ouvrier inconnu qui, lui, 
n'attendant aucune glaire , aucun profit, a 
su remplir si fidèlement son devoir et e x 
poser i Une mort presque inévitable pour 
sauver dés camarades f Ces ! là de l'hé
roïsme poussé au sublime. 

i - a j r — 

Nouvelles du soir 
M . T H I E R S E T L A D I S S O L U T I O N 

M. Thiers recevant hier 25 délégués 
du département de la Gironde qui lui 
apportaient un médaillon eu témoignage 
de gratitude a prononcé un discours 
dont les conclurions résolument disso-
lulionniates produisant une certaine 
émotion. Htlest confirment la nouvelle 
donnée samedi par la Presse que M. 
Thiers «si aujourd'hui partisan de 
la dissolution immédiate de l'Assem
blée. 

La République française, de son 
côté, consacre un long article à com
menter les paroles de M. Thiers, qu'elle 
approuve hautement. Le journal dé' 
mocrate fait à peine une réserve. M. 
Thiers semblerait vouloir « hâter les 
résolutions des hésitants, » la Républi
que française, qui ne voit aucun danger 
è ce que la dissolution se fasse main
tenant, ne croit pas non plus qu'elle 
soit un péril dans six mois. Le suffrage 
universel, éclairé par l'expérience, est 
maintenant raisonnable. 

U N D I S C O U R S D E *€. G A M B E T T A 

La République publie un discours 

firononce hier par M. Garubelta aux 
unérailles de M. d'Alton Shce. 

Après avoir d'abord loué la conver
sion de M. Alton Shée à la cause de la 

rsfret que l a démocraJè foi ait, <ra 
r*«ntr, fiff un icoueii hésitant «t pres
que froid, et qu'elle n'ait pas M qu'elle 
avait affaira jk un homme plein de cœur 
et de droiture. 

Rappelant edfcuite uns parole c mé
morable * par laquelle M, d'Alton Suée 
déclara un jour qu'il n'était ni catho
lique ni chrélies, M. Gambetta fait re
marquer que M. d'Alton Shée avait 
« le sentiment exact de r.erlnemrie plu» 
redoutable de l'esprit démocratique, 
ennemi que noua devons toujours coin* 
battre ; je veux parler de cet ancien 
esprit théocratique qui persiste dans les 
institutions... * 

M. d'Alton Shée avait foi dans le 
triomphe futur de la République, triom
phe dont il lui semblait voir déjà l'au
rore et pour lequel il a lutte jttequ'a 
la fin. M. Gambetta citant « ce grand 
exemple « en prend occasion *pour 
inviter les républicain» i élargir leurs 
rangs, à se débarrasser de l'esprit 
d'exclusion, et à montrer qu'ils ne mé
ritent pas le reprocha d'intolérance. 
« Démontrons, s'écrie-t-il, que cette 
RépubHgue que nous finirons bien par 
fonder, sait accueillir ceux qui viennent 
loyalement i 'plie, et surtout ces fils 
éclairés de l'aristoratie qui viennent 
sincèrement à elle.. . . 

» Dans une grande société comme la 
nôtre, il y a ptace pour tout le monde, 
surtout pour ceux qui semblent plus 
qua d'antres représenter le passé, ses 
tradition» d'élégance, d'esprit et de 
dignité. • Eo un mot.l'orateur voudrait 
faire, de là République française mo
derne, l'émule de la République athé
nienne dan» l'antiquité. 

La fin de eette allocution a été 
accueillie par le cri de Vive la Répu
blique ! 

On sait que l'enterrement a été pure
ment civil. L'aseislance était fort nom
breuse; la République française dit 
que deux mille personnes étaient réunies 
au faubourg Saint-Honoré. 

L E B U R E A U D E L A G A U C H E . 

La* gauche a nommé hier son bureau : 
M. Duclerc, vice-président, est entré en 
possession des fonction» de président 
suivant les termes du règlement adopté. 
M. Albert Grévy a été nommé vice-pré-
sidenf. 

La réunion a longuement discuté sur 
les questions politiques pendantes, et 
s'est ajournée, en raison des vacances, 
à dimanche prochain. 

P KT1TB B O U R S E . 

Petite bourse du dimanche 94,90. 
• ' ^ , 

• ' « p è c h e » T é l é f x r t t p h t q u e * 
(Service particulier du Journal 

de Roubaiœ). 
P I E IX 

Rome, 24 mai. — Le Pape, è la suite 
d'un rhume, a été saisi d'une fièvre que 
le» médecin» s'accordent à regarder 
comme ayant un caractère périodique . 
Toutefois, hier, le Pape n'a pas Voulu 
garder le lit. 

Les réceptions du Vatican sont sus
pendues. 

L A G U E R R E C A R L I S T E . 

Santandar, 1k mai, soir. — Le géné
ral carliste Dorragaray fortifie les lignes 
de Monte-JurraetEstdlla : il y a amené 
du canon et 20 bataillons. 

Le général Goncha concentre le gros 
de son armée près de Vitoria pour atta-

3uer Estella et les positions carlistes 
es A-mescuas. 

Les communications entre Miranda 
et Vitoria sont rétablies. 

Don Carlos est toujours à Durango. 

CRI8B MimSTiiUBLLB BM ITALIX. 
Monte, 24 mai, soér. — La chambra 

de» députés a vota» aprôe une courte 
discussion, l e restant des article» du 
projet do loi tendant i annuler le* acte» 
non enregistrée, mai» l'ensemble dn 
projet * été ensuit* repoussé, att scrutin 
secret, par 166 voix contre f0S. 

La séance a été aussitôt levée. 
M. Minghetti a convoqué immédiate

ment ses collègues pour prendre une 
décision. 

M. Minghetti aura ce soir une confé
rence avec lt Roi, 

I » F : * % I K R £ H E U R E 
rwvexs, lundi 25 mai, matin. 

Voici ie résultat des élections d'hier : 
M. de Bourgoing, bonapartiste, élu, 
37,600 voix; M. Gudin, républicain, 
32,160 voix; M. le marquis de Pazzis, 
légitimiste, »,£27 v r â . , <" - ---' 

Rome, 25 mai, matin. 
Le Minisfere uni décidé à rester. 

au , ii. tfsstesmimBÊsamtmaÊÊÊtamfaam 

COMMERCE 
A v i s d i v e r s 

HALLK AD^ TOILES du'23 njaî. — Encore 
une semaine ealmé. A rapproche des fêtes' 
de la Pentecôte, nos affaires généralement 
se ralentissent par suite d'une diminution 
sensible dans le nombre des acheteurs qui 
viennent ordioai«ement sur notrephtM. 

Ea cft'ons files, la demande est moins 
active depuis quelque temps, mais la situa
tion continue à être satisfaisante, surtout si 
l'on considère le faible stock des fabriques. -
Le* tissages étant approvisionnés, la vente 
des .filés mécaniques se trouve en grande 
partie suspendue. Quant aux dévidés, nous 
touchons à l'époque où. la demande n'est 
jamais bien active. 

Le disponible en tissus écrus s'enlève fa
cilement. L'époque éoiguée pour les livrai
sons empêche de nouveaux marchés avec 
les acheteurs. Les cours se maintiennent 
très-fermes. 

Là vente de l'indienne n'a pas l'animation 
des semaines précédentes, mais les commis
sions ne sont pas encore toutes remplies, 
et les fabricants travaillent sans emmaga
siner. 

La rouennerie n'est pas aussi bien par
tagée pour l'écoulement de ses produits. 
Malgré la diminution notable de la fabri
cation, le vide ne, se fait pas asset sentir 
pour relever les cours. Les acheteurs n'é
taient pas nombreux, et si les maisons de 
commission n'avaient pas fait quelques 
achats, la vente sa serait réduite à fort peu 
de chose. 

Les mouchoirs de Bolbec n'ont pas élé plus 
demandés. Il faut également que la rareté 
se fasse sentir pour que les fabricants trou
vent leurs prix d'établissement. 

SANTÉ K TOUS K£7P7Jt l& 
licieuse farine de Senti de Du Barry de 
Londres, dite : 

REVALESCIÈRE. 
Vingt-six ans ^invariable succès. 
Elle combat avec succès les dyspepsies, 

mauvaises digestions, gastrites, gastralgies, 
glaires, vents,aigreurs, acidités, pituites, 

> nausées, renvoi», vomissements, meuiu en 
grossesse, constipation,diarrhée,dyssenteries, 

| coliques,phthisie,toux,asthme,étouffements, 
| étourdissements, oppression, congestion, né-
I vrose, insomnies, mélancolie, diabète, fai-
I blesse , épuisement , anémie , chlprose, 
j tous désordres de la poitrine, gorge, baleine, 

voix, dés bronches, vessie, foie, reins, in tes 
tins, muqueuse, cerveau et sang. — 76,000 

| cures, y compris celles de Madame la Du-
• chesse de Castlestuart, le duc de Pluskow, 
i Madame la marquise de Bréhan,Lord3toard 

des Decies pair d'Angleterre, etc., etc. 
Cure N» 63,476. 

M. le curé Gomparet, de dix-huit ans de 
Gastralgie, de souffrances de l'estomac, des 

| neifs, faiblesse et sueurs nocturnes. 
Cure N» 76,448. 

Verdun, 16 janvier 1872. 
Depuis 5 ans je souffrais de maux dans 

[ e côté droit et dans le creux de l'estomac, 

de nuHivâ wMdJfasUcma, eteJFa-1 
a vous eertSSeY que votre 
sauvé lavie. 

Otrre H* 47.4M. 
EprjB*arjèJrr.-- BaleVwiD, de 1 

lé plus complet, de paralysie des ' 
par suite d'excès de jeunesse. 

Musicien au 6**,t 
Plu» nourrissante que Ta viande 

nomise encore 50 foi» son prix on m» 
En boites: 1/4 IdL. 2 ffTïa? ¥f 
fr.; i kil., 7 fr.; 12 ku\ «0 f r . - ? 
cuits de Rmaleseiêr'e, en boites, a» 
60 francs. — L a Revaltfciérs 0 
boites de 2 fr. 25 c ; de Ï7é t 
— Ênvof contré bon de poste : '. 
32 et 60 fr. franco Dépôt chez elarmacien, ei MoreT 

ANJOU, pharmacien, TMT 
Ville, à Tourcoing, et chex lm »uttSJ» 
pharmaciens et épiciers. — BTJ-TJAXRY. e t 
O . , 26, PUceVondéme, àParir . 

r iftVH.— m. 

Les médecin» "et Ift* 
courir au VlatJF! 
au Qw»l»*i et 4 !>, 

fS&B 
l'aneniio* les «puises 
fuleusas do raeMtiques, un 
preaii»r»a,le» menatroatien» 
mot, flans toutes la» maladie». 
ïattération ou l apvauvrisssmsd» n\s ***¥+ 

D* OaeatB»*» 
Dépôt à Roubaix, aux ph<iM»a»1a» OS^isi» 

e t D a i C H O D T . 

DICTIONNAIRE INDUSTRIEL 

(caractères compacts], avec 7 i 
dans le texte,traduction anglaise 1 
des termes techniques.— (Vingt 
Les 14 premières sont en veatf 
Machines à vapeur) .—Prix de Machines a vapeur).—e 
v ins ;* fmskèa.— On 
des Ingénieurs civils, 54, rua «M 
Pères, Paris. 

CoipUir des 
70, rue de 1 HopiuV-MiUUtr», à T.IIJK 

A. DE MÉVOmOW 

A v a n c e s muur VUsrmm 
Achat et Vente de Valmurs.tm conrptmÊÇ 

Ordres de Bourse k Uttae,. 
Paiement de coupons sans eomntiajWU. 

« — . —' •' i» » ' ' 

DENTS ET DENTIBBS 
l^ERFECrriOMliES 

falicitant la prononciation ei I» nmitmêWk 
ne nécessitant ancune extraction de raaina 
et se posant sans aucune douleur» 

S n e e è s gmrnmti. 
DENTS «t DENTIER*, svalèaM asérieafei 

SANS BJtssoars _ 
Spécialité pour la conaertxûôû dal dmta 

malade» par U iaatinraalaaf a 

H A L L E R - A D L B R 
D E N T I § T I ! 

66^ rut dAngleterre XHJ& 

PHTHISIE PILM0N111S 
ET DE LA s t e a c a m daeoaiKvW 

Traitement nouv»au-'-BrociwiTe de 1M 
page», 10* éd., par le I* Jules fioyer. B»,vot 
fenco contre f fr. &0 en l iniWèWSSri» 

S'adresser à n. BELABAVE, J^r>««tT#a*^ 
place de l'Ecote-de-Mèdeeine, m rètte. • ' 

à Roubaix, pharm. COILLB, GffandarCl%ie»t 

TAMAR nroiBi 
Fruit U x a U f raft -a laM—•» 

e . « J « ^ » T I P A T 1 0 ! % 
BimonboùW, MigraiM. S.IOI» »*>,•• U » a i u a . v a 

•BrUlM, ph., n, r. de QitmmeAt, PeMs, 
à Boubaix, DESCHODT, ph., «6, Grandfl-Ria» 

s*^BBiBmnmmnmnnW!S3BB*ee=s*mÊm^x^Bm^emBÊaÊSBesaamassmm n 1 1 • n i '1 1 a a - - » » - » » ^ » » » - P - ' i . • .1 i, m ». - un n •• n • 1,1 y • m^mmmnunm 

ANNONCES L É G A L E S , JUDICIAIRES, COMMERCIALES E T A V I S DIVERS 
M M 

t» JOURNAL BE ROOBAIi 

est désigné pour l'insertion de» 

a VIS DE VENTES JUDICIAIRES 

FORMATIONS DE SOCIETES et 

Autre» PUBLICATIONS LEGA

LES Er JUDICIAIRES. 

Publication* 
TRIBUNAL DE COMMERCE 

DE J10U6AIX." 

E X T R A I T 
D'où jugement rendu par le Tri

bunal de SemiMiie de Roubaix, 1» 
21 mai t874< enregistré à U charge 
d» aieus CUanuba CQVART, mar
chand épicier, demeurant t Roubaix, 
Grande-Ru», n« «4. 

^ f o « ^ atwXLM«ii.i.a (BOVARY 
en lu t - de faillite ouveiti, fixa pro-
viNnemeni à ta dal» de ce jour 

TàgJMgu» d» la cessation des paie
ments;' nomme juge-commissaire M. 
Ê!)OVAVD PEKMËTt, membre de ce 
tribunal, et pour syndic provisoire 
M. RT4J?FELET père, à Roubaix. 

hjgDé à la minute. 
Me Pnssidtnt du Tribunal, 

HXMKY BOSSUT. 

6183 
1 * - -

T R I B U N A L D E COMMERCE 
D E R O U B A I X 

Faillite Louis LlAGRR 

Messieurs las créancier» Sont invités 
à se réunir au tribunal de Roubaix, 
salle des faillites, le samedi 30 mai 
1874,à 9 h . 1/2 du matin* pour don
ner leur avis tant sur la composition 
de l'état des créanciers présumés 

tu» s ur la nomination du syndic 
éÛtriOf. 

Le greffier du Tribunal, 
6185 HBNAI LEQUENrfE. 

TBÏBUNAL DE COMMERCE 
DE ROUBAIX. 

.JWMfc VMRUVYN 

Messieurs les créanciers sont invités 
à se réunir au tribunal de Roubaix, 
salle des faillites, le samedi 34 mai 
18-74, à 2 heures, pour délibérer sur 
la formation d'un concordat ou d'un 
contrat d'union. 

Le greffier du Tribunal, 
6184 H«M»I LEQUENNE. 

îi» EOBLESàvendreouàLouer 
Etude de M" DE RENTY, avoué à 

Lille 
Jmvm? a as 

Le fonds de la maison sise à Rou-

qui sera mise en vente à l'audience 

du tribunal civil d» LUI» du 3 
juin prochain, est tenu en àrrente-
ment dés hospices de Roubaix, pour 
99 ans qui ont pris cours le 19 
mars 1836. 6175 

Etude de -M* VANHAECK, notaire 
à Ascq, successeur de M* REU-
FLET. 

V I I I K O F . K O I K % I X 
Rue Neuve, 28 

. U N E 

mm A • s» o m 
à UmStge d e > H — — r r r f 

avec belle cour ai vaste magasin 

i fiulre 01 à Iner 
S'adresser audit M" VANHAECK. 

6J57 
A v c a d r e , avec bail, une nou

velle M«kls«ln avee machine, conve
nable à un teinturier, mécanicien, 
commerce de laide. —S'adresser rue 
de Lille, 21. 5812. 

A U n r r , 18, rue NeOve-du-
Fonteuoy, une • t t k l s o n , a usage de 
concierge et un vaste a p i i g a n l n de 
100 mètres carrés au rez de chaussée 
et 200 mètres aal™ fiage-—S'adres
ser rue de 1» Fosse-aux-Chênes, 18. 

Jk. l o u e r . 82, rue de la Fosse-
aux-Cheoe», une llaiajaaa avne 
vitrine, à usage de marchand avec 
•allée p*rti*uii«re. »* Wejàrrmsr au 
n° 18, même rue. 5877 

A l a n e r , use jolie M a i s o n avec 
Vaste jardin, sise rue de Mou veaux. 
Prix modéré. — S'adresser à M. E. 
DelcQurt, rué St-Jean, 126. S607 

11 ' I 1 " • ' " 

Ventes Diverses 
R O U B A I X , tue du Chemin de 

Fer, n» 35. 

Par suite de faillite,de tout un très-joli 

MOBILIER 
E n P a l i s s a n d r e , 

A e a j o n , C e r i a i e r e t S o y t r . 
Superbes Garniture» de cheminée, 

Tableaux, Tapis en moquette, grands 
Rideaux de fenêtres en reps et en 
velours, Foyers, Porcelaines,Cristaux, 
Lits-, Literies, Litige de table, Vins 
en bouteilles et en fûts, Liqueurs, 
Bouteilles vides, etc. 

Le mardi 26 mai 1874, 9 heures 
du matin et 2 heures de relevée, M" 
ALPBKD ROUSSEL, commissaire-pri-
seur à Roubaix, procédera à cette 
vente, à la requête deM" RUFFELET 
père, en sa qualité de syndic i la-
faillite du sieur Gillot, ancien fabii-
canl i Roubaix. ' 

A v e n d r e d'occasion, une grande 
quantié de B a l s et H a r n a i s , en 
parfait Ital. ^"S'adresser àû"bureau 
du journal. 5873 

Demandes ei Offres d'Emplois 

On demande un a s s o c i é où. 
c o m m a n d i t a i r e pouvant disposer 
de 25 à 50 mille francs pour 1 appli
cation d'uij brevet ayant trait au tra-, 
vail des laines. Avantages immenses. 
Réponse au bureau du journal sous 
les initiâtes N. D . 6182 

Une personne occupant un emploi j 
qui lai laissé ane grande partie de 
son temps librr, désirerait s'entendre 
avec un ou plusieurs propriétaires 
pour faire des R e c e t t e s d e 
l o y e r s . Elle s'offre à donner des 
garanties pécuniaires. — S'adresser 
au bureau du journal. 6170 

«mm 

Ou demande a n e o n t r 
t r e de tissage. — Prendre l'adresse 
au bureau du journal. 6171 

On demande, un e o n t r e - n a a i -
tr^ d'ouvroir sérieux» pour une fa-
bi icalion de nouveautés. Inutile de se 
présenter sans les meilleurs rensei
gnements. — S'adresser chez M. 
Florimond Wallel, rue Foase-aux-
Chéuts, 45. 6144 

On demande, peur un» maison 
d'apptêis de premier ordre, un nmm 
c h e r l a i n e w r . — Bons appointe
ments. — IuuiilA do se présenter 
sau.î de bon n (-i> léfén-nces.— Réponse 

•attljm'eàu du Ifjurffât SChs lérîltfffiS 
Av X. M. W«8 t " 

W boa «WS»#«a*l»v 4 W | a > 
mûr. très expérimenté, rtlwâlMSAP 
emploi. Référeacea d» pnamiat arda». 
— S'adresser aa burstu de- toejnal 
soas le» lettre» S. U. < ••';• 

Ûtt e a a a a i t a a l 
dans la même 1 
cer k Rouhaix 
peut fournir le» 1 
Réponse au bureau du 
la» initiales D . M. ' « M l 

On demande cômméa^sal l i 
• m a i s o n d e baaia iae , Une p | 
honorablement pose» »t très 
(agent d'aesuraaoes préféré).* 1 
faciles, appointements fixe» cjr fstte 
commission, sahs cautionnement • » -

f i. S'adresser à 3. CharUt. ijL 9 M 
lither, Paris. p t l * 
Un homme d'un âge mar, sftahant 

très-bien lire, écrire ei eaJm|ar, -et 
pouvant an besoin tra 
réau ; ayant été empl< 
ans comme garçon de 
fournir Its metilaure» 
sire trouver nn ~ 

r rue de Lannqy, cou» à 
, n° >. . Four, 3 P. 

Avis Divers 
>ire 

«"tt lenne p r i s e 
une petite chienne noire 

MT*} 


